
 
 

     
 

A découvrir à « Gerpinnes-Centre » 
« Grippina » née sur les bords de l’Augette où, au 3ème 
siècle, pendant l’invasion de la Gaule par les armées de 
Rome, un riche romain, appelé Agrippa, fit construire son 
campement, s’y fixant ensuite en érigeant à cet endroit 
une villa romaine avec toutes ses dépendances.  
Cette villa avait une façade de plus de 90 mètres et était 
composée de trois corps de bâtiments faisant face à trois 
points cardinaux : à l'ouest, celui du personnel 
subalterne, au midi, celui des maîtres et enfin, au levant 
des hypocaustes, salle de bains et de jeux. Il y avait 
aussi une pièce située en sous-sol (que l'on peut encore 
visiter) et qui devait jouer le rôle de cave, sorte de 
sépulture de famille dans laquelle les Romains 
conservaient les urnes contenant les cendres des 
défunts. 
Le nom allait changer de nombreuses fois au cours des 
siècles. « Grippina » devenant « Gerppina »,  puis 
« Gerpin », en passant par « Gerpinas », ou encore  
« Gerpines » pour enfin finir par  « Gerpinnes » à partir 
de 1348. 
 

     
 

Dans les environs 

 

Musée des Marches 
Folkloriques : 
Ancienne maison du 
Bailli, le représentant 
du pouvoir local où fut 
utilisé pour la première 
fois le sceau communal 
représentant Saint 
Michel. 

Perron et soubassement en pierre de taille.  
Cinq travées sur deux niveaux. 
A l’intérieur, documents, photos, uniformes et armes 
rappellent l’époque du 1er et du 2ème Empire. 
Ouvert au public :  

pendant la période des Marches de mai à octobre, 
(sauf Juillet), tous les W-E de 14h à 18h.  

 

 
 
 

Cette promenade vous est proposée par : 

 
Rue Edmond Schmidt, 1 
6280 Gerpinnes 
Tél : 071/50.14.85 - Fax : 071/50.69.66 
Mail : info@si-gerpinnes.be 
URL : www.si-gerpinnes.be 

 
 

Accès en transport en commun :  
Ligne TEC 138b au départ de Charleroi ou de 
Florennes. Arrêt à l’avenue Reine Astrid, près de 
l’Hôtel de Ville. 

 

Sources :  
Patrimoine monumental de la Belgique, tome 20 – 
édition DGATLP 

Photos :  
H. Coppée – SIG 

       

 
 
 

Autour de Gerpinnes 
 

« Des origines romaines à nos jours » 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

Pédestre Vélo 

Facile Moyen 

 
Une courte promenade vallonnée qui 
ceinture Gerpinnes-centre. Partant de 
l’église, place des Combattants, elle permet 
de découvrir des sites paysagers 
remarquables, des points de vue 
exceptionnels. Elle emprunte tour à tour des 
chemins de campagnes rocailleux, l’assiette 
des anciennes lignes de chemin de fer, de 
paisibles routes de village et des sentiers 
herbeux pour arriver à proximité de la « villa 
romaine » véritable berceau de Gerpinnes au 
confluent des ruisseaux de l’Augette et de 
Saint-Pierre. 

 
L’avis du promeneur : 
Parcours accessible aux voitures d’enfants et 
plus difficilement aux personnes à mobilité 
réduite. Traversée dangereuse de la rue de 
Moncheret.  Le parcours le long des les 
anciennes voies de chemin de fer n’est pas facile 
mais devrait être amélioré dans le cadre du 
projet « Ravel ». 

 

Eglise 
de 

Gerpinnes 

A refaire 
 

1 H 40 
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Parcours : Remonter la place des Combattants et 
traverser le parc Saint-Adrien pour en ressortir en 
haut, à gauche dans la rue Saint-Roch. Prendre alors 
à droite, puis de nouveau à droite en haut de la côte 
directement après la ferme Saint-Roch. Ignorer le 
chemin de gauche près d’une potale [1] et continuer 
toujours tout droit jusqu’au bout, rue de Moncheret.  
 
Traverser prudemment et suivre la rue de Moncheret 
vers la gauche, puis tourner à droite pour emprunter 
l’assiette de l’ancienne ligne de chemin de fer. Suivre 
la voie qui s’incurve vers l’est pour atteindre enfin la 
rue de Presles dans un virage en « S ». 
Virer à droite, passer devant un monument dédié à 
Ste Rolende, puis après avoir dépassé les premières 
maisons de Gerpinnes, bifurquer sèchement à gauche 
pour grimper dos à la vallée un âpre raidillon. 
L’ascension continue en lisière du bois des 
Demoiselles. Au carrefour, continuer tout droit. [2] 
 
A l’orée du bois du Scu, tourner brusquement à droite 
et descendre jusqu’à la rue de Fromiée. Prendre alors 
à droite, puis de suite à gauche, continuer la descente 
rue des Trieux. 
 
Au carrefour, poursuivre « droit devant », en gardant 
donc toujours la même orientation « sud-ouest » via 
la rue Villa des Roses qui s’infléchit ensuite en 
descendant vers la droite. Serrer toujours à droite [3], 
et, tout en bas, la promenade arrive alors sur le site 
dit « de la Scierie », près de l’ancienne gare de 
Gerpinnes, où a lieu le marché dominical. [4] Faire un 
quart de tour à gauche au niveau de la place, puis 
prendre à droite la rue Albert 1er pendant une centaine 
de mètres pour ensuite emprunter une ruelle à 
gauche, aussitôt après la boucherie « Lust ». [5] 
 
Suit un sentier qui serpente pour mener à la 
« Fontaine Sainte-Rolende ». [6] Un peu plus loin à 
gauche, un autre sentier s’échappe vers la « Villa 
Romaine » abritée des regards par un petit bâtiment 
en briques rouges.  
 
Tourner à droite pour rejoindre la rue Alfred Thiébaut 
en passant par le parking de l’ancienne gendarmerie, 
aujourd’hui bureau local de la zone de police 
« Germinalt ». Le retour s’effectue en tournant une 
dernière fois à droite pour rejoindre enfin la place des 
combattants et l’église St Michel. [7] 

[1] Potale mariale.  
Point de vue circulaire. Dans le 
sens horaire, l’église et le château 
d’eau cylindrique des Flaches, la 
tour carrée de Lausprelle et la 
Raguette, le val d’Acoz, Villers-
Poterie et Gougnies, le bois des 
Demoiselles, la flèche de l’église 
Saint-Michel, Hymiée, Hanzinne et 
Hanzinelle. 

[2] Le 
château 
d’eau de la 
Figotterie en 
forme de 
champignon  

 
 

Interprétation : 

apparaît dans le paysage ainsi 
que le terril conique du Boubier à 
Châtelet 
A l’arrière, services travaux de la 
commune : ancien atelier 
spécialisé dans la construction de 
semi-conducteurs. 
Plus bas, ruines d’une ancienne 
chapelle érigée par Madame 
Pirmez à la mémoire de ses frères 
Octave et Fernand et de son 
époux bien-aimé, Emile Pirmez. 

 

[4] Brasserie Evrard de 1846. Cinq travées sur deux 
niveaux et demi. Les bâtiments industriels étaient 
situés à droite sur le ruisseau. Ils ont été incendiés 
en 1914. 

 

[3] Ancienne rue de la 
Quairelle, un toponyme 
qui rappelle les carrières 
d’antan. Maisons de 
tailleurs de pierre. Une 
étrange façade a été 
construite avec les 
cailloux de la tranchée 
ferroviaire voisine 

[5] Encadré de marronniers, portail du Château-
Ferme daté 1721 à la clé et restauré en 1987.  
Tour d’angle « surmontée d’un toit pyramidal que 
coiffe un clocheton à terminaison piriforme » 

 

 

[6] A l’ombre du 
château de la Tour 
et d’un minuscule 
bosquet, Fontaine 
de Sainte Rolende, 
mystérieuse et 
miraculeuse.   

[7] Eglise paroissiale ogivale Saint-Michel avec 
tour romane et cimetière fortifié. Monument 
classé. A l’intérieur, tombeau de Sainte 
Rolende, crypte et châsse de Sainte Rolende de 
1599 par Henri Libert... 
Point de départ du pèlerinage. La châsse de 
Sainte Rolende est escortée par des militaires 

Source protégée par une voûte. Bacs pour 
laver et pour rincer le linge. 

en tenue d’apparat. La tradition ainsi se perpétue tous les lundis de 
Pentecôte. Messe solennelle à 3 heures du matin.  

 
 


